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Delémont, le 9 décembre au matin. Le  chargement d’un train entier en une journée ne va pas sans l’engagement de plusieurs 
camions et mieux vaut qu’une partie du bois soit déjà stockée près du quai. 

LOGISTIQUE�

Les nouveaux trains avalent 800 tonnes d’un  coup
Alain Douard | Texte et photos | Les nouveaux trains de Swiss Krono nécessitent une solide logistique pour 
être remplis en un jour. Il est tout de même question de charger quelque 800 tonnes de bois. Des habitudes 
sont à revoir jusque sur les chantiers de coupe en forêt, témoignent fournisseurs et transporteurs.

Il n’est pas encore 8  heures, un crachin 
neigeux assombrit le ciel de Delémont. 
Qu’importe, Maurice Montavon a déjà rem-
pli la moitié d’un wagon Innofreight de  bois 
d’industrie destinés à Swiss Krono (voir LA 
FORÊT de décembre 2020). Les projecteurs 
de la grue ne sont pas de trop pour glisser 
les billons entre les sommets incurvés des 
ranchets sans les heurter.

«Ils sont plus hauts que ceux des SNPS 
des CFF. Ça demande de l’habitude et il 
faut aller vite. Ces wagons emportent 
deux fois autant de bois de ceux des CFF. 
On gagne un peu de temps parce qu’il n’est 
pas nécessaire d’arrimer, mais charger de 
tels volumes demande une bonne organi-
sation jusqu’en forêt», résume le marchand 
de bois et transporteur de Moutier (BE). 
Il insiste: ces nouveaux trains peuvent 
contribuer à résister au mouvement qui 
veut que «la forêt s’éloigne de plus en plus 
du train» pour reprendre son expression.

Jusqu’à cinq grues simultanément
Mais ce n’est pas une sinécure, car il faut du 
volume dans un délai très court pour rem-
plir un tel train qui ne reste qu’une journée 
à quai. «Parfois, on est jusqu’à cinq grues à 
travailler ensemble», remarque Stéphane 
Wüthrich. Chauffeur chez ProForêt SA, il 
vient d’aligner son camion le long du train. 
Ni trop près, ni trop loin, sinon le grutier 
perd la vue d’ensemble ou ne parvient plus 
à passer les bois par-dessus les ranchets 
qui culminent à plus de 4 mètres du sol. «On 
s’y fait néanmoins», remarque son collègue 
Johann Joray, de l’entreprise Pidoux à Alle, 
qui vient aussi d’arriver sur le chantier.

«Arranger» les bois sur la plateforme 
n’est pas simple non plus, car l’espace 
pour le bras de la grue entre les montants 
est restreint. Son camion vide, Stéphane 
Wüthrich le recharge de l’autre côté des 
piles. Pas question de remplir le train en 
faisant des «tours» entre la forêt et la gare 

car le temps est compté. Il faut donc de la 
réserve à proximité.

Directeur de ProForêt, Didier Adatte 
remarque que ces entreposages intermé-

Sven Moser, chauffeur chez Pidoux à Alle 
(JU). Le chargement sur les nouveaux wa-
gons exige de l’œil et du doigté.
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De g. à d. et de haut en bas: Stéphane Wüthrich, chauffeur chez ProForêt 
à Porrentruy (JU); Maurice Montavon, marchand et transporteur à 
Moutier (BE); Didier Adatte, directeur de ProForêt; Johann Joray, chauffeur 
chez Pidoux, entreprise forestière à Alle (JU). 

diaires sur les places de chargement génèrent des coûts 
à la charge des marchands de bois ou des propriétaires, 
mais qui se répercutent de toute façon sur le prix de vente 
du bois.

Consignes à remonter jusqu’en forêt
Il y a aussi des «problèmes de jeunesse» pour charger les 
nouvelles unités de 13 mètres de longueur. «Il nous reste  
des bois récoltés ce printemps ou cet été, débités à l’an-
cienne mesure de 5 mètres», explique Maurice Montavon. 
Ils sont difficiles à caser sur les plateformes de 13 mètres 
et le grutier doit ruser pour les empiler en laissant le moins 
de vide possible. Le problème se pose avec les bois destinés 
à l’origine à du canter, débités à 6 mètres, et déclassés par 
la suite en assortiment pour l’industrie. Leur dépose sur 
les wagons est compliquée pour l’opérateur en raison de 
la géométrie de la grue et des wagons. Ces derniers sont 
plutôt prévus pour des bois de 4 mètres plus la surmesure, 
et des habitudes devront être prises en forêt aussi, note 
Maurice Montavon.

Précision et doigté requis pour les grutiers
Des transporteurs expérimentés présents ce matin-là sur 
l’aire de chargement, aucun ne se plaint pourtant trop de 
la configuration des nouveaux wagons. Tous soulignent 
que passer les bois entre des ranchets fixes, assez rappro-
chés et recourbés vers l’intérieur, demande de l’habileté. 
Chacun sur sa tourelle, ils semblent s’y être faits; le train 
de Swiss Krono s’est déjà arrêté plusieurs fois à Delémont 
en quelque trois mois d’activité. 

Mais s’ils acceptent bon gré, mal gré cette rationalisation 
imposée par l’un des derniers acheteurs de bois d’industrie, 
ils soulignent toutefois combien devoir charger près de 
800 tonnes de bois en une journée est un facteur de stress. 

Il y a aussi l’imprévisibilité du rythme des trains qui les 
gêne. «Impossible de planifier: le train est annoncé, puis 

au dernier moment son arrivée est avancée. Et il reste à peine 24 heures. 
On ne peut rien organiser à l’avance.» Mais il s’agirait là d’un problème de 
jeunesse qui devrait être réglé à la parution de cet article, si l’on en croit 
Giorgio Mauro, acheteur de bois de Swiss Krono (voir encadré). � 

«Problèmes de sillons, d’horaire et de Covid»
Le train dont il est question dans cet article était préalable-
ment annoncé pour les 10 et 11 décembre. Giorgio Mauro, 
acheteur du fabricant de panneaux, explique les raisons 
de ces atermoiements. Concernant les reports de dernière 
minute: «Nous sommes en phase initiale. L’entreprise 
Wiedmer qui assure la traction est tributaire des sillons at-
tribués par les CFF. Il lui étaient fournis au coup par coup.» 
A partir du changement d’horaire de décembre, elle devait 
obtenir des sillons réguliers et donc faire circuler ses trains 
selon un plan établi.
Le stationnement des trains à quai? Giorgio Mauro recon-
naît qu’il est court. «Mais en ne laissant les wagons qu’un 
jour, la locomotive reste sur place et cela réduit les coûts. 
C’est toutefois un point dont nous sommes prêts à reparler 
avec nos fournisseurs.»
Quant aux irrégularités dans les prises en charge par Swiss 
Krono, elles s’expliquent par des blocages et des fluctua-
tions de production consécutifs au coronavirus et enfin par 
un changement de système informatique qui a perturbé la 
production de l’usine de Menznau. Cela devrait rentrer dans 
l’ordre, assure Giorgio Mauro.

Les deux compositions 
Gigawood louées 
par Swiss Krono sont 
constituées de six 
wagons doubles de 
deux fois 13 mètres de 
surface de chargement.
Les wagons peuvent 
emmener 140 tonnes 
de bois chacun. Leur ga-
barit autorise le convoi 
à circuler sur la plupart 
des voies ferrées et 
dans les tunnels, mais 
ils ne peuvent pas être 
truckés pour emprunter 
des lignes à voie étroite.
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